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LE PORO, 
TRADITION INITIATIQUE du pays SENOUFO  

En COTE D’IVOIRE 
 
 

SACHANT : Frère KONE Katié Franck-Olivier, Initié au Poro 
                 Membre de la RL « AKHENATON », GLSI, Orient d’Abidjan 

INTERVIEWERS: TSF DAPLET Hilarion Christophe 
                                  TSF GAHIE Légré Thomas 

 

▲ 
 

Toute la société sénoufo a un référentiel, c’est la tradition qui est basée sur l’initiation 

au Poro. 

Le langage initiatique du Poro est symbolique et utilise toujours des paraboles. 

 
I. DE LA NAISSANCE A L’INITIATION 

 

A. La femme en grossesse 
 

1) La grossesse en pays senoufo n’est pas une maladie et par conséquent ne peut 

être une entrave aux activités quotidiennes. 
 

2) Les accouchements se font à la maison. La gestante doit apprendre à 

s’accoucher. 

NB : on comprend donc que la femme est au centre de la vie du Sénoufo : elle 

porte, accouche, élève de l’enfance jusqu’à l’adolescence. C’est à ce moment 

qu’elle remet l’enfant dans les mains des adultes pour être initié et reconnu. 

3) A l’accouchement, c’est d’abord la terre-mère qui « accueille » le nouveau-né » 

 

B. Nouveau-né de sexe masculin 

Tout nouveau-né de sexe masculin né dans une famille noble appelée 

« TCHEKOULOU » reçoit une initiation particulière. Cette première initiation est 

différente du Poro fait dans le Bois sacré. Elle fera de lui un chef de génération dans 

le cadre de l’initiation au Poro, s’il s’en montre digne. 

Un Conseil des Sages est chargé de veiller à son développement jusqu’à son 

adolescence. Il reviendra au Conseil des Sages d’attester qu’il s’est montré digne 

pour assumer effectivement la fonction de chef de génération. Parmi les autres 

promotionnaires de sa génération, le Conseil des Sages identifiera « le Second 

Guerrier ». 
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Le Second Guerrier a un triple rôle : 

1) Il est chargé de la protection du chef de génération ; 
 

2) Il a la charge de la protection des autres membres de la génération ; 
 

3) Il a la charge de veiller à l’observance des règles lors de l’initiation.  

A cet effet, le Second Guerrier reçoit des initiations spécifiques.  

En conséquence, le chef de génération et le Second Guerrier sont les deux membres 

d’une génération à être habilités à porter le masque. Les autres membres de la 

génération n’ont pas accès à cette connaissance du masque. 

Lors de l’initiation au Poro, ce sont le Chef de génération et le Second Guerrier qui 

distribuent les rôles aux autres membres de la génération. 

 

II. L’INITIATION PROPREMENT DITE 

Conditions pour accéder à l’initiation. 

o S’engager à la pureté du cœur, de la parole et à la droiture dans les actes ; 

o S’engager à s’abstenir de mal utiliser les connaissances dont on sera 

dépositaire, sous peine de mort violente. 

L’initiation au Bois sacré dure sept (7) ans. Cette période se subdivise comme suit : 

 De 1 à 3 ans : 1er niveau 
 De 3 à 5 ans : 2ème niveau 
 De 5 à 7 ans : 3ème niveau 

Chaque niveau a une appellation particulière qui traduit le contenu du travail qui 

y est fait. Le nom de chaque niveau ne nous a pas été dévoilé puisqu’il contient les 

mots de passe et les mots sacrés. 

Les classes inférieures doivent s’abstenir de certaines paroles et/ou de certains 

comportements devant les membres des classes supérieures. 

Le langage est codifié. Il existe un langage commun à tous les initiés et un langage 

particulier attaché à chaque niveau. 

Le chef de génération et le Second Guerrier ont chacun leur Griot ou porte-parole. 

Chaque initié est tenu de refléter dans son comportement de tous les jours les 

vertus qui lui ont été enseignées  (humilité, obéissance, silence, intégrité, loyauté, 

etc.) 
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III. LES CEREMONIES FUNERAIRES 

Il y a deux types de cérémonies funéraires : 

 Les cérémonies funéraires d’un citoyen ordinaire, d’une part, 

 Les cérémonies funéraires d’un noble, d’un patriarche, d’un initié, d’autre 

part. 

 

1. Cérémonies funéraires d’un citoyen ordinaire. 

Elles durent trois (3) jours. Le défunt est enterré simplement, sans rites particuliers. 

2. Cérémonies funéraires d’un noble, d’un patriarche, d’un initié, 

Ces cérémonies durent plus de trois (+3) jours. Elles sont subdivisées en trois 
parties génériquement appelées « Kouchons »: 

 Le 1er Kouchon  est dédié aux membres de la famille afin qu’ils saluent le 
défunt et lui rendent les derniers hommages. Le corps est ensuite remis aux 
initiés. Cette cérémonie se fait avant le chant du coq. 
 

 Le 2ème Kouchon appelée « Kouyiri » consiste pour les initiés à passer une 
nuit avec le défunt dans Bois sacré, nuit durant laquelle ils procèdent à 
toutes les rituélies nécessaires. A cette occasion, le Griot annonce la sortie 
du masque de minuit à 6 heures du matin. Impérativement, aucun non-
initié ne doit alors se trouver dehors. 

Pour un patriarche, le décès est annoncé ritueliquement au Bois sacré et le 
programme des obsèques y est établi. Un initié est alors envoyé pour annoncer ce 
programme à la famille. Quand le corps est exposé, la famille est tenue de respecter 
le programme des initiés du Bois sacré car ce sont eux qui sont chargés d’assurer 
le voyage du défunt du monde des vivants vers l’Au-delà. 

L’épouse du défunt accompagnée de 7 autres femmes assistent aux cérémonies 
funéraires mais ne devront jamais s’endormir avant que le défunt ne soit enterré.  

Quant aux filles du défunt, elles doivent préparer chacune un repas et venir le 
déposer en pyramide aux pieds du corps du défunt-père et cela en chantant les 
louanges du père. 

 Au 3ème Kouchon appelé « Kouto’r », on ouvre les cérémonies funéraires aux 
autres familles et aux étrangers pour qu’ils présentent leurs salutations et 
fassent leurs témoignages sur le vécu du défunt. 

 

Cas particulier (4ème jour) 

S’il s’agit d’une femme qui a atteint un haut niveau initiatique ou social, ce 4ème 
jour est consacré à ce qui est appelé « le dernier repas de la défunte ». 
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Jour de l’inhumation 

 Si le défunt, initié, noble, patriarche est chrétien : 
On fait préalablement la messe de requiem puis suivent les cérémonies 
traditionnelles. 
 

 Si le défunt, initié, noble, patriarche n’est pas chrétien : 
Les cérémonies traditionnelles sont immédiatement engagées. Elles consistent à 
faire défiler tous les masques pour saluer le corps. La cérémonie de parade des 
masques est interdite aux non-initiés. La sortie des masques se fait par ordre 
décroissant selon leurs degrés initiatiques. 
Chaque masque doit faire 12 tours autour du cercueil. 
 
La suite de la cérémonie (rituélie dans la tombe, inhumation, etc.) est faite par les 
initiés du Bois sacré et non par la famille biologique. 
 
NB : Toutes ces rituélies doivent être respectées à la lettre afin que l’âme du défunt 
soit admise à prendre sa place dans la cosmogonie. 
 
 

IV. LA VIE APRES LA MORT 
 
Le Senoufo croit en une vie après la mort. 
Si la rituélie a été bien exécutée, l’âme du défunt rejoint le monde des ancêtres pour 
y prendre sa place. La place qui lui est réservée est fonction de la qualité vertueuse 
de la vie qu’il aura menée ici-bas. La vie d’en haut est donc préparée du vivant de 
chaque individu. 
 
 
Abidjan le 24/06/2021 

 

 


